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Le patron de Lonza s’en va
VIÈGE

Le directeur du site de Viège  
de la Lonza, Jörg Solèr, a décidé  
de changer d’orientation profes-
sionnelle et va s’installer avec  
sa famille en Suisse orientale. 
Dans un communiqué, la société 
rappelle que ce patron est entré  
à son service il y a dix-huit ans 
comme ingénieur et qu’il a grimpé 
les échelons internes jusqu’à pren-
dre en main la direction en 2015. 
C’est sous son impulsion que 
Lonza a connu un important  
développement ces dernières 
années à Viège. Elle s’apprête à investir plus de 550 milliards  
de francs dans le Haut-Valais. Le seul projet Ibex, consacré  
aux biotechnologies et devisé à 550 millions de francs, devrait 
générer au moins 200 emplois. 
Le curieux moment choisi par Jörg Solèr pour démissionner  
interpelle. Dans le «Walliser Bote», le Grison explique qu’il part 
de son plein gré, dans le but d’accorder plus de temps  
à sa famille: «Ces dernières années ont été passionnantes  
et je souhaite beaucoup de succès à Lonza pour l’avenir.» 
L’entreprise annonce avoir entamé les démarches pour lui  
trouver un successeur. JYG

Bons résultats sur les marchés lointains  
Avec un chiffre d’affaires de 1,16 million, Matterhorn Region SA réalise un bon premier 
exercice. L’objectif pour 2019 est fixé à 2 millions. Chine, Corée du Sud et Amérique  
du Nord, ces marchés lointains ont un fort potentiel de développement et intéressent 
le tourisme valaisan. Matterhorn Region, montée avec six partenaires locaux dont  
Verbier, Saas Fee et la région Dents du Midi, mélange promotion et vente auprès 
d’agences de voyages dans les régions cibles. AB

MATTERHORN REGION SA

Comme Bastien, à Lens, tous les élèves de 7H bénéficient d’une sensibilisation à l’énergie. HÉLOÏSE MARET

Les dernières cabines  
téléphoniques raccrochent

SION

Les dernières cabines téléphoniques valaisannes seront décon-
nectées d’ici à la fin de cette semaine. Cette histoire prendra  
fin à Sion. Toutes ne seront cependant pas démantelées, une 
dizaine devraient avoir droit à une seconde vie. Elles pourraient 
être transformées en boîtes à livres, comme cela a déjà été le cas 
ailleurs en Suisse. Certaines régions ont préféré les recycler  
en point d’installation de défibrillateur ou encore en lieu pour 
écouter des histoires. En un peu moins de trente ans, la démo-
cratisation des portables aura eu raison des cabines publiques 
dans le canton. En Suisse, ces dernières ont connu leur âge d’or 
au milieu des années 90 avant une diminution rapide de leur  
fréquentation et de leur nombre jusqu’à aujourd’hui. Si elles 
étaient 13 000 en 1998, on en comptait plus que 2960 en 2017, 
elles ne sont plus que 1000 aujourd’hui. Les dernières cabines 
suisses devraient être démantelées en septembre 2019 entre  
les cantons de Vaud et de Genève. PFE

«Maintenant, 

je fais attention à éteindre les 

lampes. J’éteins même celles 

de mon frère qui oublie tout le 

temps de le faire!» lance Noah 

(11 ans), l’un des élèves de  

7H de Lens. Sa classe bénéfi-

cie d’une sensibilisation aux 

économies d’énergie depuis  

la rentrée scolaire 2017-2018, 

comme tous les écoliers du 

même degré en Valais. Au cycle 

aussi, les jeunes de 11CO sui-

vent une sensibilisation sur le 

thème de l’énergie mais avec 

des activités différentes. «Il fal-

lait que nous adaptions l’ensei-

gnement, car on ne comprend 

pas la même chose à 11 ou à 15 

ans», explique Samuel Fierz, 

professeur en didactique des 

sciences à la HEP Valais. 

Un projet pilote lancé  
à la rentrée 2018-2019 
Ces deux initiatives forment un 

projet pilote appelé «J’me 

bouge pour l’énergie» réalisé 

par le Département de la forma-

tion et divers partenaires du 

canton. «Si ces activités existent 

dans le Plan d’études romand 

(PER), le Valais offre des plus- 

values», explique Samuel Fierz. 

Ainsi en 7H, un spécialiste en 

énergie intervient pour rendre 

les élèves attentifs concrète-

ment aux économies d’énergie. 

Par exemple, les enfants répon-

dent à un questionnaire concer-

nant leur vie quotidienne: pren-

nent-ils plutôt une douche ou 

un bain, boivent-ils de l’eau du 

robinet ou en bouteilles, vont-

ils à pied ou en bus à l’école? Les 

réponses permettent à l’élève 

de connaître sa consommation 

d’énergie. «Cela crée souvent 

des prises de conscience impor-

tantes. Ils ont ensuite envie de 

faire mieux», ajoute Samuel 

Fierz. 

Les conséquences positives de 

cet enseignement ne s’arrêtent 

pas aux portes du centre sco-

laire. Les élèves répercutent ce 

qu’ils ont appris à la maison 

avec leurs parents. «Quand on 

a fini de regarder quelque 

chose sur internet avec ma ma-

man, on éteint la tablette. 

Avant, on la mettait en veille», 

raconte Aïtana (10 ans), d’Ico-

gne. Et d’ajouter que «tout le 

monde devrait faire attention 

à économiser l’énergie parce 

qu’on doit tous penser au futur 

de la planète». 

Au cycle d’orientation aussi, 

les activités font mouche. Les 

adolescents sont par exemple 

invités à pédaler sur un vélo 

pour produire de l’électricité 

qui chauffe de l’eau. L’ensei-

gnement se veut le plus con-

cret possible. Les élèves ap-

prennent notamment ce que 

représente un kilowattheure. 

Un kWh, c’est l’énergie dispen-

sée pour 100 recherches sur 

Google ou pour 1000 personnes 

qui regardent une vidéo You-

Tube de vingt minutes. «Nous 

essayons de trouver des domai-

nes qui parlent à leur généra-

tion. Du coup, ça les marque», 

conclut Samuel Fierz.

Aux  
casernes  
en 2021

SERVICE AUTO

Le Service de la circulation 
routière et de la navigation 
pourrait passer de l’avenue 
de France à Sion au quartier 
des Casernes à l’été 2021. 
Un crédit d’engagement de 
24 millions sera demandé 
par le Conseil d’Etat  
au Grand Conseil lors  
de la session de juin. 
L’Etat du Valais rappelle 
que les besoins sont  
de plus en plus nombreux 
en Valais, canton qui a vu 
son parc de véhicules «plus 
que doubler entre 1990 et 
2019». Les infrastructures 
doivent donc être adaptées 
à la demande, notamment 
en termes de contrôles 
techniques. Le bâtiment 
actuel de l’avenue de 
France ne peut pas être 
étendu. Un déménagement 
a donc été envisagé.  
Le dossier a déjà bien 
avancé. La Ville de Sion  
a déjà donné son aval à ce 
transfert. Et un concours 
d’architecture a été réalisé; 
il a été remporté par le pro-
jet présenté par le bureau 
d’architecture R2A à Sion 
et par l’ingénieur Simon 
Crettaz de Sierre. JYG

FORMATION

Le stock que 
nous avons pu 
constituer est 

largement  
insuffisant 

pour alimenter 
le marché.”

LA  
PHRASE

JULIEN MORAND 
Dans les colonnes  

du «Temps» de jeudi,  
le producteur d’abricotine 

explique pourquoi il n’a 
pas encore commercialisé 

la nouvelle récolte. 
Certains l’accusent  

de vouloir d’abord écouler 
les stocks d’abricotine 

non AOP.

L’école leur dit tout  
sur l’économie d’énergie
PAR CHRISTINE.SAVIOZ@LENOUVELLISTE.CH

La «Weltwoche» publie un article  
interdit sur Christophe Darbellay

POLÉMIQUE

Un article sur le conseiller d’Etat 
valaisan Christophe Darbellay s’étire 
jeudi en une de l’hebdomadaire  
alémanique «Weltwoche», malgré  
une interdiction de publication. 
L’ordonnance d’un tribunal de Zurich 
est arrivée trop tard pour en empêcher 
l’impression. 
Le texte controversé signé Alex Bauer, 
ainsi que toutes ses références, ont 
été noircis dans la version numérique 
du média. Mais dans la version papier, 
l’article était jeudi bien lisible. Lors-
que la mesure superprovisoire est  
parvenue mercredi dans l’après-midi, 
le périodique avait déjà été mis sous 
presse et livré à La Poste, indique  
la «Weltwoche». 
L’article porte sur un différend lié au 
versement d’une pension alimentaire. 
Marié, Christophe Darbellay avait 
avoué, lors de sa campagne électorale 

pour le Conseil d’Etat en 2017, avoir  
eu une relation extraconjugale  
de laquelle était né un enfant. 
Ancien conseiller national PDC et ex-
président du parti suisse, le Valaisan 
de Martigny-Combe est actuellement 
directeur de l’économie et de l’éduca-
tion du canton du Valais. L’agronome 
a été élu au gouvernement avec  
le troisième meilleur résultat. Agé  
de 48 ans, il est le papa de quatre 
enfants. 
La «Weltwoche» défend par ailleurs 
son texte contre toute mesure 
préven tive. Cette dernière «n’est pas 
justifiée», dénonce le rédacteur en 
chef et conseil ler national UDC Roger 
Köppel dans la traditionnelle vidéo 
qui accompagne la publication  
de l’hebdomadaire. La personne  
concernée par cet article est une per-
sonnalité publique, argue-t-il. ATS


